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TJ·Pes: holotype et trois para types femelles au British :'vluseum. 
Deux ·paratypes fem<elles dans Ia collection de l'auteur. 

3. Teinocoptes domrowi FAIX, 1961 

~-ombreux spécimens femelles récoltés sur Pteropus speciosus 
A\J\ERSE\, de Pulo Sulombo, Java Sea, decemhre 1907. Les aca­
riens étaient fixés sur 1'es faces supérieure et inférieure du pata­
gium, du côté interne. Chauve-souris dans la collection du r.s. 
:'\ational Museum de \Vashington. 

4. Teinocoptes asiaticus FAIX et DoMRO\\', 1961 

"Cn acarien femelle fixé sur le mamelon d'un spécimen femelle 
de Cy,wpterus brachyotis angnlatus :viru.ER, de l'île Pagi, Archi­
pel Malais, Je 2r.II.1902. Chauve-souris dans les collections de 
l'U.S. National Museum de \Vashinglon. Cette chauve-souris était 
également parasitée par des spécimens de Rakerocoptes cynopteri 
FAIX. 
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CONTRIBUTION 
A LA CONNAISSANCE DES LARVAEVORIDES 

(DIPTERA) DE LA ROUMANIE 

par Andy Z. LEHRER 

Les Larvaevorides de .la Roumanie ont retenu, depuis longtemps, 
l'attention des diptérologistes. Excepté quelques mentions occa­
sionnelles, les données d'ordre systématique, zoogéographique et 
biologique sur ceux-ci sont réunies dans 30 travaux faunistiques 
(STROBL, 1896; Fu:cK, 1904; THALHAMMER, 1918; Scs'l'ER, 1926-
1953; LEHRER, 1957, 1961). Néanmoins, on ne peut considérer 
leur étude comme terminée, car, actuellement, nous nous trouvons 
d'une part en présence .de nombreuses donnée incertaines et de 
synonymies qui sont assez diffici-les à résoudre, et d'autre part, 
nous avons beaucoup de ,possibilités de découvrir encore plusieurs 
espèces inconnues pour 1a faune roumaine. 

Dans cette note, nous décrivons huit éléments nouveaux pour 
les Larvaevoridae de notre pays, et nous apportons une contri­
bution à la connaissance de l'armature génitale mâle pour sept 
d'entre eux. 

Pour les figures du texte, nous avons utiilisé les abréviations 
suiv-antes: A, for.ceps vus -par l'arrière; B, forceps vus de profil; 
C, phallosome; P, prégonites; E, postgonites; F, sternite 5; 
G, gonites. 

1. Carcelia phalaenaria RmrnANI 

De même que Carcelia tibial.is RoB.-D·ESV., espèce européenne 
encore i11com1ue dans notre pays et parasite sur A·rctia caja L., 
cette espèce appartient au sous-genre Eur-yclea RoB.-DESV., 
caractérisé par la présence d'un macrochète av sur les tibias II, 
par la finesse des macrochètes apicaux scutellaires qui sont plus 
petits que les macrochètes latéraux, et aussi par la face plus longue 
que le front et le dernier article tarsal égaJ aux deux articles 
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précédents. Les caractères spécifiques JX)ur C. Phalaenaria RosD. 
sont: la cambrure de la nervure médiane en an.gle droit, et la 
nervure transverse apicale très concave; le troisième artic~e de 
l'antenne chez le mâle 6 à S fois plus long et chez la femelle 4 à _, 
fois plus long que le deuxième ; les palpes un peu élargis. 

Parasite sur GeomelYidae. 

r ç, Breazu (région de Jassy, 23.V.1958). 
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FIG, J. - C11phocera <.!aria F. Armature génitale mâle. 

2. Cuphocera varia FABRICIUS 

Les espèces du genre Cup/10cera MACQ. s'approchent de celles 
du genre Peletieria RoB.-DEsv., mais elles se distinguent immé­
diatem_ent par les ·palpes rudimentaires, par le dernier tergite pré­
abdomrnal plus ou moins rouge à l'apex, et par le distiphallus 
de forme triangulaire. 
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C. "Jaria F. (Fig. 1), de même que Peletierz'.a nz'.gricornis MEIG., 
a les prégonites (D) très développés et fortement courbés, et les 
postgonites (E) extrêmement réduits. Le sternite 5 (F) est très 
allongé et sans proéminences médianes. Les forceps supérieurs 
forment un synfor.ceps pl us ou moins rectangulaire dans 1a position 
dorsale (A) et triangulaire dans la position latérale (B). A l'extré­
mité du distiphallus (C) se trouve un sclérite semi-lunaire; le 
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FIG. 2. - Ernestia ~..,i~Jida ZET'r. Armature génitale mâle. 

basiphallus est dépourvu de spin us titilJatorius - ce qui est égale­
ment le cas chez P. ni.gricornis lvIErG. 

Cette espèce a été citée en dehors des frontières de notre pays 
(SUSTER, 1930-1931, 1932, 1939) et nous avons récalté 2 ôô dans 
un petit bois tout près de la localité Murgeni (région de Jassy; 
25.VI.1959). 

3. Ernestia vivida ZETTERSTEDT 

Cette espèce es.t représentée par de grandes formes d'un noir­
bleuâtire, faiblement couvertes de pru-inosité, et dont le scutellum 
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est pourvu de 4 à 5 paires de macrochètes marginaux forts. Elle 
ressemble à E. consobrina :MEIG., mais s'en distingue par les 3 de 
postsuturales et surtout par l'armature génitale mâle (P.ig. 2). 
Les forceps inférieurs se terminent par une griffe plus longue, 
tandis que le synforceps supérieur, en position latérale (BL a la 
base en forme d'un court triangle, étant pourvu de deux bourrelets 
médians (A). Le sternite 5 (F) a une forme rhomboïdale. Le phallo­
some (C) est relativement court mais fortement ·chitinisé et large, 
sans spin us titiUatorius, et les gonites sont bien développés (D, E). 

2 '.~ :;~, Rarau (r.650 m) (région de Suceava, 31.\,'.r960). 

4. Meigenia pilosa BARA~OFF 

C'est une espèce relativement petite, Comme toutes les espèces 
du genre ?if eigenia Rou.-DESY., e11e se caractérise par la forme 
du troisième article antennaire assez étroit en comparaison de 
l1article précédent et qui se rétrécit beaucoup vers l'apex, par les 
macrochètes apicaux scute1laires parallèles et brusquement dirigés 
en haut et aussi par la vibrisse insérée plus haut que la marge de 
l'orifice oral. JW. pilosa BAR. a l'abdomen couvert d 1une pruinosité 
jaune-cendré et deux taches triangulaires sombres sur .les ter­
gites II et III. 

L'armature génitale mâle (Fig. 3) se caractérise par: les forceps 
à mar,ges presque parallèles en position latérnle (B) et arrondis à 
l'apex; les forceps supérieurs avec quelques créne1Uires à leur face 
interne (A) ; le phallosome (C) relativement petit, avec un spinus 
tit11latorius très développé et de la forme d'une aile dorsa•le tout 
le lon,g du basiphallus; les prégonites (D) et les postgonites (E) 
longs; les derniers, bifides à l'apex. 

1 0, Birnova (région de Jassy; 7.V.1958); r ô, Falticeni 
région de Suceava; r4.V.I959). 

5. Exorista pratensis RomxBAU-DESVOIDY 

Cette espèce, de même que E. nigr-icans EcG., E. rustica l\iEIG. 
et E. nympharum. Roxu., fait partie dru sous-genre Gtterinia Ron.­
DEsv., qui présente 3 de postsuturales sur le thorax. Vu que la 
différence spécifique entre ces espèces ne peut être établie que 
sur l'armature génitale mâile (jusqu'à présent les femelles ne pou­
vant ê1tre distinguées avec certitude), nous n'avons pas tenu compte 
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FIG. 3. - Jleigenia pi!osa B:m. Armature génitale mà1e. 
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de l'espèce « ernca.nrm Roxn. >> mentionnée dans les listes de 
FLECK et de THALHAMMER. 

Le complexe génital mâJle est repTésenté dans la figure 4. Les 
forceps supérieurs sont •de forme longue, triangulaire, dans la 
position dorsale (A) et assez étroits (B). Le sternite 5 est grand et 
les marges internes des lobes sternaux sont légèrement ondulés {F). 
Le phallosome (C) est long, étroit, recourbé à 90°, et la partie 
membraneuse apicale est couverte de nombreuses épines récur­
rentes. Le spinns titillatorius est bien développé. Les prégo-

FIG. 4. - Exorista pratensis Ron.-DEsV. Armature génitale mâle. 

nites (D) sont droits et arrondis à l'apex, et les postgonites (El 
sont courbés et tronqués. 

r s', Borsa {région dn Maramoureche; 21.VII.1958). 

6. Exorista nigricans EGGER 

Les genitalia d'un seuil exemplaire mâle, capturé par nous dans 
la localité 23 August (région de Dobroudja; 25.VI.1958) a permis 
la comparaison de l'armature génitale de cette es:pèce (Fig. 5) avec 
celle de l'espèce précédente. Les forceps supériems sont plus 
petits et piriformes {A) en position dorsale, relativement plus 
larges et avec les sommets -courbés, brusquement amincis dans la 
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position latérale (B). Le sternite 5 a les marges internes des lobes 
sternaux fortement ondulées sous forme de proéminences (F). Le 
pha11osome (C) n'est pas aussi long; il est recourbé en angle obtus 
et dépourvu d'épines récurrentes sur la membrane phallique. Les 
postgonites (E) sont relativement petits et avec l'apex pointu. 

FIG. 5. - Ex,1 rista nigrirans EGG. Armature génitale mâle. 

7. Weberia aureovittata BELAWVSKI 

Cette Phasiine n'est connue jusqu'à présent qu'en Ukraine 
(BEJ,A:'/OVSKI) et en Pologne (lvfo>IKO). 

Le comp,lexe génital mâle (Fig. 6) présente les caractéristiques 
suivantes: 

Les forceps supérieurs sont très petits par rapport aux forceps 
inférieurs (A, B); les gonites (G) sont soudés à la base et le 
pha.Jlosome (C) est petit et tubulaire, ce qui distingue les espèces 
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du genre Weberia de celles de la tribu des Pliasiini, dont le phallo­
some est grand et très compliqué. 

1 6, Repedea (région de Jassy; 1 3. VI. 1958). 

8. Weberia pseudofunesta VILLE'-EUVE 

La synonymisation des espèces TV. funesta 1iEIG. et TV. curvi­
cauda auct. (nec FALLE'SI) avec TV. pseu.dofunesta VII~L- étaiü 
établie (EMDE'1, 1954) et 110us trouvant da-ns la situation de ne 
pouvoir <l&term1iner avec certitude laquelle des deux espèces citées 
de notre pays correspond à TV. psendofunesta VILL., je me suis 

FIG. 6. - lVeberia aureo-,;ittata BELA:-.r. Armature génitale mâle. 

adressé à M"'" A. Mü'1KO (Pologne), qui mentionne cette espèce de · 
Roumanie (Mo,Ko, 195ïl. Mes sohlicitations sur la source d'infor­
mation en ce qui concerne la -dispersion de cel,le-·ci dans notre pays 
sont restées sans réponse, ce qui affermi ma conviction que, dans 
l'art.ide de M"'' A. l\foNKO, il ne s'agit que de la reproduction 
d'une affirmation incertaine déjà faite par BELANOVSKI (1951). 

Cette espèce se distingue de la •précédente par le complexe 
génital mâle et femelle. La forme des éléments (Fig. 7) est diffé­
rente et on remarque surtout la longueur des forceps supérieurs 
(A, B) et la st-ructnre du phallosome (C). 

Eùle est connue comme parasiite de Carabi.dae. 
2 ,Jèi, ,l\forgeni, région de Jassy; 25.VI.1959). 
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FIG. 7• - l-Veberia pse11-dofunest.a VILL. Armature génitale mâle. 
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MICROCLIMATS ENTOMOLOGIQUES 

par R. BRENY* 

Les mi1ieux dans 1esque1s évoluent les espèces entomologiques 
sont certes de physionomie très différentes mais, quels que soient 
}es endroits considérés, il existe un groupe de facteurs propres à 
1

1

environnement qui impressionnent l'animal à un très haut degré; 
il s'agit d'a'Ctions de caractère strictement météorologique et plus 
particulièrement d'effets de température, d'humidité, de lumière, 
de vent, etc ... 

Le climat est continuellement présent et toujours agissant, 
même quand on envisage des espèces non exposées à son action 
directe; les conditions de température et d'humidité dans le sol, 
dans un tronc d'arbre ou .dans tous autres habitats sont étroite­
ment dépendantes de l'intensité des radiations calorifiques solaires, 
de la somme -des précipitations atmosphériques, du pouvoi,r d'éva­
poration de 1'air, etc .. ; en fait, de chaque composante que signifie 
implicitement le terme climat. 

La plupart des écologistes adoptent le concept de 1 'écosystème 
qui, selon Sor.o:uox (26), traduit l'ensemble des interactions et 
interrelations entre les facteurs ·biotiques et abiotiques de l'environ­
nement. Il est évident qru'en pratique, aucun facteur ou même 
groupe de facteurs ne peut être isolé du complexe pour lui accor­
der une importance propre) prépondérante et indépendante; les 
actions y sont toutes à 1a fois, directes, iindirectes et réciproque~. 

En ces dernières années, on s'est surtout préoccupé de biolo.gie, 
de physiologie -des insectes et d'influence des facteurs biotiques 
sur l'espèce ou groupe d'espèces obsen1ées dans leur milieu. Niais, 
l'influence de Ja physique de l'environnement sur la _population 
animale a été souvent ignorée et parfois peut-être, volontairement 
perdue de vue. Fort heureusement, la règle n'est pas générale et 

* Allocution présidentielle prononcée à l'assemblée générale du 13 
janvier 1963. 
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